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HI E R ,  e n  d é b u t 
d'après-midi, le pré-
sident de la République, 

Ali Bongo Ondimba, s'est rendu 
sur les lieux du drame qui a coû-
té, vendredi dernier, la vie à sept 
membres d'une famille gabonaise 
au PK 8. Comme on pouvait s'y 
attendre, le chef de l'État a ap-
porté son soutien à la famille 
endeuillée (lire ci-dessus).

 Ne souhaitant plus qu'un Ga-
bonais périsse dans de telles 
conditions, Ali Bongo a instruit 
son gouvernement de travailler 
sur un plan d'urbanisation de 
Libreville afin d'éviter que des 
familles ne s'installent de façon 
anarchique. En clair, le vice-Pre-
mier ministre, Alain-Claude Bi-
lie-By-Nze, qui a accompagné 
la délégation présidentielle, a 
précisé que "le travail est profond 
en ce qui concerne l'urbanisation 
de la ville. Tous ces quartiers qui 

sont installés soit dans les vallées 
soit sur des fronts de collines, 
doivent être étudiés pour que 
progressivement le problème 
soit réglé. Cela nécessite des 
études approfondies et des fi-
nancements".
Ce drame, qui remet au goût du 
jour la problématique de l'ur-
banisation de la ville, invite par 
conséquent le gouvernement à s'y 
mettre rapidement. C'est en tout 
cas le souhait des habitants de ce 
quartier du 6e arrondissement 

de Libreville qui demandent aux 
pouvoirs publics de se pencher 
sur leur cas. "Nous pleurons 
une famille aujourd'hui, nous 
ne souhaitons pas que demain 
ce soit nous, c'est pour cela que 
le gouvernement doit trouver des 
solutions, nous ne sommes pas à 
l'abri du danger", a souligné un 
résident des lieux.
Dans les prochaines semaines, 
des mesures fortes devraient être 
annoncées concernant l'urbani-
sation de la capitale.

Urbanisation de la ville : le gouvernement 
doit s'y atteler d'urgence

Hans NDONG MEBALE
Libreville/Gabon

LE chef de l'État, Ali Bongo 
Ondimba, et son épouse, 
accompagnés de quelques 

membres du gouvernement se 
sont rendus hier après-midi au 
PK8, dans le 6e arrondissement 
de la capitale gabonaise, pour 
témoigner leur compassion et 
leur solidarité à la famille des 7 
victimes ayant péri dans les ébou-
lements survenus dans la nuit de 
jeudi à vendredi, à la suite des 
fortes pluies qui s'étaient abattues 
sur Libreville.
Il était environ 15 h 45, lorsque 
le véhicule conduit par Sylvia 
Bongo Ondimba et à bord duquel 
le chef de l'État avait pris place 
a emprunté la voie fortement 
dégradée du Marché-Bananes 
pour arriver au lieu du sinistre. 
Sur plusieurs mètres, le long de 
la route, des populations, visi-
blement surprises et heureuses 
de voir Ali Bongo en personne 
franchir tous les obstacles, pour 
arriver jusqu'au lieu de drame, 
pour échanger avec les parents 

des victimes. Une visite forte en 
symboles et chargée d'émotion 
qui n'a pas laissé insensibles les 
membres de cette famille et sur-
tout, les habitants de ce quartier.
À sa descente du véhicule, les 
membres de la famille l'atten-
daient à la terrasse de la mai-

son, où Ali Bongo Ondimba et 
son épouse, accompagnés du 
vice-Premier ministre, des mi-
nistres de l’Habitat et du Loge-
ment, ceux des Travaux publics 
et des Solidarités nationales ont 
pris place. Loin du protocole 
habituel, face aux parents des vic-

times, Ali Bongo a échangé avec 
ces derniers à bâtons rompus. 
Pendant de longues minutes, le 
chef de famille, Séraphin Ondo 
Assoumou, a relaté les faits au 
président de la République qui 
l'a écouté avec une attention 
particulière.

Compatissant à leur douleur, Ali 
Bongo Ondimba a donné des 
instructions fermes au gouver-
nement de la République, à l'effet 
de prendre de toute urgence des 
mesures pour accompagner à la 
fois la famille dans cette dou-
loureuse épreuve. Mais aussi de 
trouver dans les meilleurs dé-
lais des solutions de relogement 
pour la famille sinistrée et celles 
qui sont directement impactées. 
Au terme de longues minutes 
d'échange avec la famille, le pré-
sident de la République, avant 
de prendre place dans son véhi-
cule, n'a pas manqué d'observer 
pendant plusieurs minutes, la 
maison où a eu lieu la tragédie. 
Et a de nouveau insisté auprès des 
membres du gouvernement pour 
que les solutions soient prises le 
plus rapidement possible.
Le vice-Premier ministre Alain-
Claude Bilie-By-Nze, a d'ailleurs 
rassuré la famille sinistrée que 
les instructions du chef de l'État 
seront rapidement mises à exé-
cution. " Il se pose le problème 
d'urbanisation de la ville, nous 
allons travailler pour réduire 
ces problèmes-là. Pour le mo-
ment, c'est le temps du deuil, 
on va accompagner la famille 
dans les obsèques, le recueille-
ment et aider à reloger ceux qui 
sont en vie, comme l'a instruit 
au gouvernement le président de 
la République ", a-t-il souligné.
Séraphin Ondo Assoumou, au 
nom de sa famille, a témoigné sa 
reconnaissance au couple prési-
dentiel et s'est dit très touché par 
cette marque d’attention du chef 
de l'État, Ali Bongo Ondimba, 
envers les Gabonais qu'ils sont.
" Vous savez, lorsqu'une haute 
personnalité comme le président 
de la République effectue lui-
même le déplacement pour ar-
river jusqu'à vous, se rabaisser à 
votre niveau pour partager votre 
peine et vous écouter, c'est tou-
jours un énorme réconfort. Ma 
famille et moi sommes profon-
dément touchés par ce geste ", 
a-t-il confié, visiblement ému.

Ali Bongo compatit à la douleur 
de la famille des victimes du Pk 8
DEUX jours après la catastrophe du PK 8 qui a fait 7 morts, suite à un glissement de terrain, le chef de l'État, Ali Bongo Ondimba, et son 
épouse, se sont rendus hier auprès des parents des victimes, pour leur manifester leur compassion et leur solidarité. Le président de 
la République a instruit le gouvernement à l'effet de trouver des solutions de relogement immédiat pour les membres de cette famille 
sinistrée.

Abel EYEGHE EKORE
Libreville/Gabon

Le président Ali Bongo Ondimba et son épouse Sylvia aux côtés de la famille endeuillée par 
la tragédie de vendredi.
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